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Plan de l’intervention

1. L’inscription à l’université : parfois un choix « passif »

2. Devenir un bon étudiant : des règles à décoder

3. Quitter l’université par dépit ou pour réussir ailleurs



L’inscription à l’université :
parfois un choix « passif

 Une méconnaissance des formations supérieures et de 
leurs spécificités

 L’université, une « suite logique après le Bac »

 L’université, la solution de proximité la moins coûteuse

 L’université, un espoir de rattrapage



Devenir un bon étudiant :
des règles à décoder

• L’université : manque d’encadrement ou espace de liberté ?

• Une implication fluctuante des étudiants dans leurs études

• Des règles pédagogiques et d’évaluation différentes

• Des lacunes non rattrapées (« la marche était trop haute »)

• Des stratégies de contournement ou de fuite en avant



Quitter l’université par dépit ou pour 
réussir ailleurs

 Le décrochage, un délitement progressif des liens créés 
dans l’établissement

 Deux dimensions structurent le processus de décrochage :

• Le rapport à la formation initiale,

• Le rapport au marché du travail.



Valorisation des diplômes

+ ‐

Anticipation de 
l’insertion 

professionnelle

+
Studieux

pris au dépourvu
(9 étudiants sur 60)

Décrocheurs en 
errance

(21 étudiants sur 60)

‐
Raccrocheurs

à une formation 
professionnelle
(13 étudiants sur 60)

Opportunistes

arbitrant entre 
formation et emploi

(17 étudiants sur 60)


